
Pour la Marne, l’enjeu est de 
taille  : comment faire entendre 
la parole de ses habitants, leurs 
préoccupations, au sein de la 
nouvelle région Grand-Est   ? 
Hier  chef- l ieu de la  région 
Champagne-Ardenne, elle se 
situe aujourd’hui au milieu 
d u  p e l o t o n  a v e c  u n  p o i d s 
démographique et économique 
relatif. Une solution  : s’appuyer 
sur les forces et les spécificités de 
ses différents territoires.

« Nous devons jouer collectif et 
parler d’une même voix pour peser 
sur les décisions futures » a insisté 
René-Paul Savary,  président du 
Département. Une nécessité aussi 
à l’heure où l’argent public se fait 
rare.

Initiée par le Conseil dépar-
temental, «  Marne 2025  »  ambi- 
tionne de dessiner en partenariat 
avec les acteurs publics et privés 
de la vie socio-économique mar- 
naise, les contours d’un projet de 
développement territorial. Les 
élus départementaux sont allés 
à la rencontre d’interlocuteurs 

des trois cantons de Châlons-en-
Champagne, pour recueillir leurs 
attentes et leurs contributions. 

René-Paul Savary et les vice-pré-
sidents Christian Bruyen et Jean- 
Louis Devaux ont évoqué les quatre 
thématiques de « Marne 2025 »  : 
l’amélioration du cadre de vie pour 
favoriser l’installation de nouveaux 
habitants, la consolidation de nos 
atouts pour stimuler l’activité 
économique, l’essor des grands 
équipements (l’aéroport Paris-
Vatry, le pôle IAR, l’université, 
le CHU…) et l’adaptation du 
département aux mutations 
technologiques, administratives et 
socio-économiques. 

Après une période difficile, 
l’agglomération châlonnaise 
est plus dynamique que jamais. 
Le territoire dispose, il est vrai, 
d’atouts réels parmi lesquels un 
bassin de formation de quelque 
2  500 étudiants. Il projette d’en 
accueillir 3  000 à l’horizon 2020. 
Fers de lance de ce dispositif, des 
établissements d’excellence tels 
que l’IUT, émanation de l’Université 

de Reims Champagne-Ardenne, le 
Centre national des Arts du Cirque  
ou encore Arts et Métiers ParisTech. 
Toujours à la pointe de l’innovation, 
cette grande école d’ingénieurs 
s’intéresse aux applications indus-
trielles des biocarburants et des 
matériaux d’origine végétale. 
Des thématiques qui rejoignent 
les préoccupations du pôle IAR 
et engagent le territoire dans la 

bio-économie. La région châlonnaise 
fait d’ailleurs «  le pari du végétal  » 
et ambitionne de devenir la vitrine 
nationale de l’innovation agricole en 
s’appuyant sur la notoriété de la foire 
de Châlons.  

Tourisme et intermodalité
L’agglomération ne néglige  

aucune piste et joue à fond la 
carte touristique en proposant 

« Métamorph’eau’ses », une mise en 
lumières au fil de l’eau du patrimoine 
chalonnais. Une initiative qui 
tombe à point nommé alors que 
l’aéroport de Vatry, tout proche, 
est en demande de produits  
« packagés » de courts et moyens 
séjours pour capter et retenir 
les passagers en transit. Enfin, 
historiquement tournée vers 
la logistique et l’intermodalité, 
la région châlonnaise envisage 
l’achèvement de son périphérique 
et améliore sa liaison ferroviaire 
ave c  Re i m s  e t  É p e r n ay  p o u r 
faciliter les mobilités et réduire 
son empreinte carbone. 

La restitution publique de ces 
rencontres territoriales,  le 16 juin 
prochain, fera le point sur toutes 
ces pistes à explorer. Véritable 
«  assemblier territorial  », selon 
l’expression de Benoist Apparu,  
député-maire de Châlons-en-
Champagne, le Département de- 
vra ensuite agréger et mettre en 
cohérence les points saillants de 
cette vision partagée. 

Marne 2025 : les territoires apportent leur pierre à l’édifice
Qu’est-ce que l’agglomération châlonnaise peut apporter à l’ensemble du département ? Quels sont les précieux 
atouts dont dispose ce territoire ? Des questions auxquelles les élus marnais se font fort de répondre en animant  
la dynamique « Marne 2025 ». 


